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  Opération-Secours 
Aide aux enfants en détresse dans les pays en voie de développement 

 

www.operation-secours.be 

 

Lettre d’information n°  53    –   1er  trimestre 2025 
 

 

Le bonheur est un rêve d’enfant réalisé à l’âge adulte 
 

Sigmund Freud (1856-1939 – neurologue autrichien fondateur de la psychanalyse 

 

 

 

Editorial 

 

Que feras-tu quand tu seras grand ? 

 

Lorsque l’on pose cette question à un enfant, il n’éprouve aucune difficulté à exprimer ce 

futur encore si lointain pour lui : « Je serai pompier, aviateur, pâtissier… Je serai chanteuse, 

mannequin, vétérinaire… » 

 

Chacune de ces réponses est, en fait, un rêve dont l’enfant ne voit pas les limites, car, pour lui, 

l’avenir n’en a pas : à travers leurs jeux, les livres d’aventure qu’ils lisent, les films qu’ils 

voient, les jeunes enfants imaginent une infinité de futurs qui leur semble possible… 

Certes, ces rêves enfantins s’assagiront avec l’adolescence, au fur et à mesure que  les 

difficultés de l’existence leur seront plus tangibles.  

Cependant, il ne faut pas qu’ils perdent cet élan naturel vers les possibles qui s’ouvrent à eux.  

Et c’est à nous, qui les précédons dans la vie, à faire en sorte que, par l’éducation que nous 

leur donnons, les rencontres vers lesquelles nous les guidons, l’instruction que nous leur 

dispensons, ils aient la possibilité d’acquérir à la fois la force de caractère et les outils 

intellectuels et/ou manuels indispensables pour réaliser leur rêve. 

 

Dans nos pays dits « développés », le caractère obligatoire de l’instruction est un atout 

majeur. Mais il doit être soutenu par  un environnement éducatif correct qui, 

malheureusement, peut faire défaut compte tenu du fonctionnement de la société. 

 

Dans les pays dits « en voie de développement », c’est souvent l’accès à l’instruction qui fait 

défaut, tandis que l’éducation familiale peut être perturbée par les guerres, la famine, 

l’exode… 

 

C’est pour  tenter de donner à tous les enfants un environnement qui leur permette, non 

seulement d’avoir des rêves, mais de croire en la possibilité de les réaliser qu’Opération-
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Secours et de nombreuses autres ONG, agissent.   Aidez-nous par vos dons à permettre aux 

enfants de tous les pays de continuer à rêver d’un futur possible ! 

          E.C. 

              

 

 

NOUVELLES  DES  PROJETS  ET  REALISATIONS 
 

 

AMERIQUE LATINE 

 

 

ARGENTINE – Los Pequeños Pasos  à Santa Lucia- Jeanne Delgleize 

 

N’oubliez pas de prendre connaissance, si 

vous ne l’avez fait, des dernières nouvelles  

du Centre de revalidation  « Los Pequeños 

Pasos » à Santa Lucia.   Elles ont été reprises 

in fine de notre précédente newsletter, en 

page 9, et sont très complètes.   

 

N’hésitez pas à soutenir Jeanne Delgleize et 

son équipe dans le remarquable travail d’aide 

aux handicapés qu’elles font  en Argentine. 

 

 

AFRIQUE 

 

 

BURKINA FASO – Ecole de Bozo – Abbé Thomas d’Aquin Somé 

 

Opération - Secours  avait décidé d’octroyer une aide 

financière suffisante (6.000 euros) pour permettre la 

rénovation complète de la toiture et des plafonds de 

l’école primaire A de Bozo, comprenant 3 classes et 

le bureau du directeur, qui menaçaient de s’effondrer 

sur les élèves et  n’était plus étanche. Ce bâtiment a 

été construit il y a 43 ans.   

 

L’Abbé 

Thomas 

d’Aquin 

SOME 

nous a  

envoyé 

un 

compte-

rendu de 

     L’Abbé Thomas d'Aquin Somé à gauche  et                           

l'entrepreneur Justin KI, à droite 
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l’exécution des travaux ainsi que les preuves de leur exécution par la firme Noamwin et 

frères, ainsi que les remerciements du directeur de l’école primaire, Monsieur Issaka KINDA. 

 

Après les prises de contact  indispensables avec le 

directeur de l’établissement, les autorités de 

l’Inspection de l’Enseignement et  l’entrepreneur 

chargé des travaux, un contrat a été conclu et les 

travaux de réfection ont débuté le 30 octobre 2024.  

L’Abbé SOME s’est rendu sur le chantier pour suivre 

les travaux qui ont été exécutés durant le long congé du 

1er novembre et n’ont pas pris de retard en sorte que les 

cours n’ont pas été perturbés. 

Désormais, l’école de Bozo, nous écrit l’Abbé SOME, 

« n’a rien à envier à d’autres écoles, construites 

récemment. Elle 

est ‘flambant 

neuve’ comme on 

dit au Burkina, et 

pour une 

quarantaine 

d’années encore. 

Ce sont d’autres 

fils de Bozo qui 

s’en occuperont. »  

Sur le plan financier, les travaux ayant coûté 7.066 euros. 

Les organismes financiers  Coris Bank et Ecobank ont 

financé la différence de 1.066 euros pour compléter le 

don de 6.000 euros d’Opération-Secours. 

 

Quant au directeur de l’école, Mr Kinda, il nous écrit : 

« C’est avec beaucoup d’émotions que nous, enseignants 

de l’école primaire publique de Bozo, venons par la 

présente vous témoigner notre profonde gratitude pour l’élan exceptionnel de solidarité, de 

fraternité et d’amitié dont vous avez fait montre à l’endroit de la population de Bozo en 

général et en particulier à l’équipe enseignante à travers la réfection totale de la toiture du 

premier bâtiment de l’école, celle-ci abritant les trois salles de classe et le bureau du 

directeur. » 

 

 

 

CAMEROUN – Sœurs ICM Hélène à Nkambé et Ngoya, Soeur Colette à Gadji 

 

En octobre 2024, Sœur Colette nous a envoyé un compte rendu, rédigé par sa consœur 

Thérèse Mbumba , sur les activités du centre de formation Marie Louise De Meester de Gadji  

en 2023- 2024.  Nous l’avons évoqué dans notre dernière newsletter (4ème trimestre 2024) 

  

« Tout au long de cette année formative nous avons accueilli sept jeunes filles et treize filles 

mères qui sont venues au centre pour l’apprentissage d’un métier.  Merci infiniment pour 

votre apport habituel qui contribue à la prise en charge de ces filles qui veulent donner un 

sens à leur vie », nous avait écrit Sœur Mbumba. 

                       Le toit  rénové 

      Les tôles de l'ancien toit sont enlevées. 



 

4 

 

 
« Après 4 mois de formation, continuait-elle, quinze ont quitté à cause de manque d’argent 

pour se procurer le matériel pour les exercices pratiques. Ainsi nous sommes restées avec 

cinq formées dont 3 filles mères et 2 jeunes filles qui ont évolué jusqu’à la fin de l’année. » 

 

« .Ici, sont les cinq élèves, chacune porte la 

tenue qu’elle a confectionnée qu’on appelle 

kaba (robe). Elles apprennent non seulement la 

couture mais aussi la teinture, les notions de 

savoir vivre et bien-être sans oublier 

l’éducation à la vie et l’alphabétisation.   Cette 

année 2024_2025 nous continuerons avec ce 

petit groupe, ainsi que les nouvelles qui 

viendront nous rejoindre. » 

 

Enfin, les Sœurs ICM nous demandaient une 

aide : «  Œuvrant dans ce milieu rural, nous 

sommes toujours confrontées à cette population 

pauvre qui ne vit que de l’agriculture. Nous venons donc avec cette demande urgente pour la 

scolarisation de ces enfants à la fois refugiés et orphelins qui ne fréquentent pas », aide que 

nous leur avons envoyée à concurrence 1.500 euros. 

 

Néanmoins, l’Organe d’administration d’Opération-Secours  doit bien constater que les dons 

à destination nominative des Sœurs ICM se sont réduits au fil des années.  Sur les trois 

dernières années (2022-2023-2024) seuls 250 euros ont été versés à notre association pour 

cette action humanitaire précise.  C’est donc dans nos réserves – qui s’épuisent – qu’ont été 

prélevés les 3.250 euros qui ont été ajoutés à ces dons spécifiques pendant ces 3 ans. 

 

UN APPEL URGENT AUX DONS EST LANCE POUR  SOUTENIR CETTE ACTION 

 

 

 

DOMINICAINES MISSIONNAIRES D’AFRIQUE (DMA) 

 

Les Sœurs Dominicaines de Namur, qui sont à la base de la naissance des Sœurs 

Missionnaires d’Afrique, leur ont, en 2023, transmis le flambeau de Saint Dominique. Elles 

sont actives dans de nombreux pays d’Afrique.   Dirigée par une prieure générale, aujourd’hui 

Sœur Clémence Atangayo (qui a remplacé Sœur Marie-Pascale Crèvecoeur), entourée par 

trois conseillères, la Congrégation dispose de trois services généraux gérant les finances, le 

secrétariat et la formation.   
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Au-delà des missions pastorales, les deux congrégations s’entraident. En Belgique, les Sœurs 

africaines viennent pour étudier ou se faire soigner, mais également pour aider les Sœurs les 

plus âgées de la communauté belge. Les Sœurs Dominicaines de Namur qui le peuvent 

poursuivent leur mission de formation en Afrique. C’est le cas de Sœur Marie-Pascale 

Crèvecoeur et de Sœur Marie-Claire Mélot.  

Opération-Secours est particulièrement en relation avec quelques-unes  de ces 

communautés africaines : celles de Gihara et Nyabwishongezi au Rwanda, de Bangui et 

Mbata en République Centrafricaine,  et  de manière récente de Bondi et de Goma en 

République démocratique du Congo.  En parcourant les newsletters, chacun y découvrira les 

œuvres réalisées dans chacune de ces missions. 

 

Les dernières nouvelles de ces communautés qu’Opération-Secours a pu aider dans le passé 

ou aide actuellement sont les suivantes :      

 

CENTRAFRIQUE - Bangui 

 

Dans  leur revue « Clin d’œil » de Noël 2024, les Dominicaines 

Missionnaires d’Afrique expliquent qu’à Bangui, elles ont développé un 

dispensaire qui est devenu un Centre de santé comprenant une belle 

maternité, accessible 24 heures sur 24.  Les mamans sont soulagées car 

elles savent que, même à minuit ou à 2 heures du matin, elles seront 

accueillies.  Bravo à Sœur Brigitte Bissa qui est à la base de cette belle 

réalisation installée au « Quartier des Combattants ». 

 

R D du CONGO  –  Dondi et Goma 

 

Dans notre dernière Newsletter, nous vous informions de la remise en état d’un puits 

alimentant en eau potable un internat de jeunes filles à Dondi grâce au financement  accordé 

par Opération-Secours.  .  

 

A Goma,  avec l’aide d’autres organisations, notamment une congrégation canadienne, les 

DMA ont fondé un important centre de formation 

en 2024. Mais la situation sécuritaire  y est très 

mauvaise.  Chacun a en effet entendu parler et/ou 

vu à la télévision les reportages faits sur les 

combats qui se déroulent à Goma et dans ses 

environs  entre les forces  gouvernementales et les 

rebelles du M23 soutenus par  le Rwanda.  

 

Aujourd’hui (début janvier 2025), Sœur 

Atangayo nous écrit ceci à propos des 

                     Camp de réfugiés à Goma 

       Deux Soeurs DMA visitant un camp de réfugiés 
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conséquences de ces combats sur la population :  

« Comme vous savez, nous avions ouvert une nouvelle communauté à Goma en République 

Démocratique du Congo en janvier 2024, 

juste pendant la période de la forte reprise 

des hostilités entre les rebelles du M23 et 

l’armée congolaise. Nous voilà entourées de 

six grands camps de réfugiés. Chaque jour, 

les enfants sont devant notre portail, 

demandant de l’aide. Vu cette situation, la 

communauté a décidé de partager la 

destination d’un bâtiment contenant quatre 

locaux. Le gros-œuvre est terminé à nos frais 

mais nous manquons de quoi finir les 

travaux pour que ces salles soient utiles non 

seulement à la communauté mais surtout à l’accueil 

des enfants et aussi de leurs mamans si désemparées.  

Il y aura donc  

- une salle de rencontre et de formation pour 

nos amis déplacés de guerre 

- un atelier de couture pour les femmes et jeunes 

filles  

- une cuisine pour préparer les repas  

- et un 

stock  

Pour que 

ces locaux 

soient 

fonctionnels, pratiques pour l’entretien, et 

durables, il nous faut sans tarder procéder au 

finissage qui 

consiste à 

plafonner, 

carreler, vitrer 

et peindre  

 

 

Nous avons calculé les frais comme suit :  

Plafonds :                                           1454 euros 

Carrelage :                                         3328 euros 

Vitrage aux portes et aux fenêtres :     666 euros 

Peinture intérieure et extérieure :      2252 euros  

Total                                                   8000 euros  

La congrégation va encore assurer une participation 

locale de 3000 euros. Donc nous vous demandons de nous 

envoyer 5000 euros sur les dons reçus pour nos projets. » 

 

                   Les enfants attendent devant le portail 

          Au fond à gauche, Sœur Marie Pascale Crèvecoeur 

  Les enfants mangent par terre en attendant mieux... 

Préparation des repas… sur  le sol à  défaut 

de cuisine 

              Le bâtiment en construction 
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Les dons reçus à destination des Sœurs Dominicaines d’Afrique  le permettant, nous avons pu 

envoyer le 20 janvier à Sœur Atangayo les 5.000 euros qui lui étaient nécessaires pour mener 

à bien ces travaux. Un grand merci  est adressé aux généreux donateurs. 

 

 RWANDA – Foyer social de Nyabwishongwézi 

 

Nous indiquions, dans  la dernière newsletter, que des travaux devaient être exécutés pour un 

montant de 1.400 euros dans ce foyer social.  

 

 Sœur Yvonne MUKANEZA, qui dirige ce Foyer, nous 

a  remerciés en ces termes par courrier du 5 novembre 

2024 : 

« C’est avec grande gratitude que je vous écris pour 

vous remercier  de  l’aide  reçue qui nous a permis de 

réaliser le  finissage de la cuisine et la petite salle 

d’atelier. 

Nous avons reçu 1.425 euros c'est-à-dire 2.088.800frw 

(2 millions quatre-vingt-huit mille huit cents  francs rwandais).    

En effet, chers bienfaiteurs, sur  la somme  

demandée de 1.754.100 frw,  il  y avait le 

surplus  de  334700 frw que nous avons utilisé 

dans les achats des matériaux dont le prix a 

augmenté   de  50.000 frw, et le reste de 284.700 

frw  nous l’avons utilisé pour l’achat des tissus 

de l’atelier. 

Dès à présent les élèves  sont très contentes 

d’avoir ce lieu protégé  de la pluie et d’autres 

intempéries. » 

 

En annexe de cette lettre, Sœur Mukaneza a joint des  photos et la liste des dépenses 

effectuées. 

 

 

 

ETHIOPIE – Cesare Bullo, sdb, à Addis-Abeba  

 

A l’occasion de Noël, le Frère salésien Cesare Bullo nous a écrit d’Ethiopie où il est retourné ; 

voici  l’intégralité de son message :  

« Chers amis et bienfaiteurs,  

C’est avec le cœur plein de 

gratitude que je vous écris de 

cette merveilleuse terre 

d’Éthiopie pour partager avec 

vous notre parcours et les 

progrès que nous réalisons. 

Noël étant le moment du 

partage et de la réflexion, je 

veux en profiter pour vous 

remercier de votre aide 

indéfectible et constante.  

Grâce à vos généreux dons, 

nous avons réussi à faire sourire de nombreux enfants qui, sans votre aide, n’auraient guère 
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de raisons d’espérer. Cependant, nous ne pouvons pas nous arrêter là. La nécessité et les 

besoins quotidiens sont énormes. De nombreux enfants ont encore du mal à avoir accès à une 

nourriture qui les nourrit et à une formation scolaire adéquate qui les prépare.  

L’une des initiatives qui nous 

tient à cœur est l’adoption à 

distance. Grâce à ce 

programme, chaque enfant a la 

possibilité de recevoir une aide 

concrète et personnalisée qui 

donne tant de sens à sa vie. Il 

ne s’agit pas seulement d’une 

aide matérielle, mais aussi d’un 

geste d’amour qui offre une 

issue à la pauvreté et au 

manque d’accès aux 

opportunités. Chaque petite aide se transforme en une grande réalité : de la nourriture, des 

vêtements, des livres et des expériences éducatives enrichissantes.  

Ainsi, nous invitons ceux qui n’ont pas encore pris en considération l’idée de l’adoption à 

distance à envisager l’idée d’adopter l’un de nos enfants. Votre générosité permettrait non 

seulement de restituer et d’améliorer la vie d’un enfant, mais aussi l’espoir de familles 

entières. En cette période de l’année, alors que nous célébrons l’amour et la solidarité, 

rappelons-nous que chaque geste compte. Ensemble, nous pouvons transformer les rêves en 

réalités. Merci beaucoup du fond du cœur de faire partie de notre mission. Je vous souhaite 

un Noël plein de Joie et de Paix. » 

 

L’idée émise par  le Frère Cesare Bullo  de parrainer un enfant bien précis doit encore être 

approfondie, notamment  dans sa mise en œuvre pratique et à long terme : d’une part la 

formation d’un enfant prend des années et d’autre part, le suivi de ce parrainage sur place doit 

être organisé ainsi que le transfert d’information entre l’Ethiopie et la Belgique avec des 

référents de part et d’autre. 

Il n’en demeure pas moins que chacun peut dès aujourd’hui réfléchir à peut-être s’impliquer 

dans cette aide personnelle et individuelle.    

 

Le Frère Cesare Bullo n’est pas n’importe qui en Ethiopie : Salésien Coadjuteur, missionnaire 

italien de longue date, il a 

consacré près de 50 ans au 

service de l’Éthiopie.  

Commencée en 1975, la 

première communauté 

salésienne, établie à Makalle, 

était composée du P. Patrick 

Morrin (Irlande), de Joseph 

Reza (États-Unis) et de… 

Cesare Bullo (Italie).  Cette 

communauté de Makalle 

célèbre cette année son 

cinquantenaire, notamment par 

une grande cérémonie de 

remise de diplômes, les 

premiers après cinq ans de 

pause forcée - d'abord à cause 

de la pandémie de Covid-19 et 
                Cesare Bullo est au 1er rang, barbe et cheveux blancs 
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ensuite de la guerre civile - marquant ainsi une étape significative dans le chemin de la région 

vers une pleine relance et vers l'avenir de la présence salésienne locale.  La cérémonie, à 

laquelle ont participé des élèves, des parents, des amis et des autorités, a été enrichie par la 

présence de plusieurs personnalités estimées, dont l'Évêque de l'Éparchie Catholique 

d'Adigrat, Mgr Tesfaselassie 

Medhin, et Abuna Efrem, Évêque 

de l'Église Orthodoxe d'Éthiopie.   

Cesare Bullo était aussi  un invité 

de marque à cette cérémonie. 

La cérémonie de remise des 

diplômes a témoigné de la 

résilience et de la détermination 

des élèves, des professeurs et du 

personnel, qui ont persévéré vers 

cet accomplissement malgré des 

obstacles inimaginables. 

L'engagement de la communauté 

salésienne pour l'éducation et l'émancipation des jeunes dans le besoin a été une lueur d'espoir 

dans la région. En effet, même pendant les moments les plus difficiles de la guerre dans la 

région, les quatre communautés salésiennes du Tigré (Makalle, Adigrat-Gola, Adwa et Shire) 

ont toujours été aux côtés du peuple éthiopien, en promouvant l'éducation et le développement 

des compétences. 

 

 

 

MADAGASCAR – Ferme pédagogique Saint Antoine – John Rakotoarison 

 

Début de ce mois de janvier, le Dr Versailles-Tondreau nous a fait part de l’engagement de 

John dans la gestion de sa commune, de manière encore plus importante que par le passé : 

alors qu’il était maire-adjoint et secondait le médecin  du village, il a accepté, malgré la 

charge de travail que représente déjà la gestion de sa ferme pédagogique,  d’endosser la 

fonction de maire pour laquelle il a été élu depuis le 1er janvier.  

Ainsi que nous l’écrit fort justement le Dr Versailles-Tondreau, Sœur Claire, fondatrice de 

l’association française « Revivre » à Madagascar (Voy. notamment les newsletters n° 5 et 9), 

serait fière de cette reconnaissance.  Mais c’est pour John un fameux défi tout en étant une 

possibilité plus importante de soutenir la population et son développement par  la poursuite 

des projets actuels et la création de nouveaux en matière de formation et de soutien à 

l’autonomie.  Bien soutenu par sa femme, son frère et sa fille aînée (en attendant celle des 

suivants ?) et par son équipe en formation, on ne peut que féliciter John. 

 

 

 

R. D. du CONGO –  Goma (Nord Kivu) - Ujamaa (Fraternité) -  CAOV  

 

Le CAOV (Centre d’Aide aux Orphelins et Vulnérables) qui aide les enfants  orphelins dont 

les personnes qui les accueillent vivent seules ou en couple dont l’un des deux est 

handicapées, s’occupe actuellement de 24 jeunes, entre 7 et 22 ans. 

La vie de tous est actuellement gravement perturbée par les combats autour de Goma, ville 

que les  membres armés du M23, rebelles congolais soutenus semble-t-il par le Rwanda, 

viennent d’investir, en ce début février, avant de se diriger vers Bukavu la capitale du Sud 

Kivu.  
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C’est donc tant bien que mal que les enfants suivent les cours de coupe et couture, de coiffure, 

de cuisine ou d’élevage, suivant les options qu’ils ont choisies. 

Le challenge pour le CAOV, est de pouvoir disposer d’un fond de démarrage ou de 

renforcement pour stabiliser ses projets d’aide dans l’environnement actuel, avec en outre les 

problèmes liés à l’augmentation des prix des denrées alimentaires et d’autres articles de 

première nécessité. 

 

 

 

RWANDA – Butare – Fonds Diabète – Dr. Fr. Ngabonziza 

 

Notre newsletter n° 52 du 4ème trimestre 

2024 reprenait le rapport que nous  adressé 

le Dr Ngabonziza sur l’activité du centre 

pour diabétiques pauvres qu’il gère avec 

ses collègues et  Dame Odette 

Musabyimana, coordinatrice médicale de 

la Caritas de Butare. 

 

Comme il avait été convenu, Opération-

Secours a fait parvenir au Dr Ngabonziza, 

à la mi-décembre 2024, une somme de 

3.500 euros, par transfert bancaire, en vue 

de l’aide  aux bénéficiaires de ce service 

médical. 

 

Ce 25 février, le Dr Ngabonziza nous a envoyé 

le message suivant :  

Bonsoir chers amis et bienfaiteurs. (…) 

Le 11 février 2025 j'ai pu me rendre à Butare, 

et nous avons tenu une réunion avec les 

malades diabétiques pauvres aidés via la 

Caritas Diocésaine de Butare. 

Etaient présents également l’abbé Directeur 

de la Caritas et madame Odette, responsable 

du Service Médical de la Caritas 

Diocésaine. 

J'ai transmis vos salutations ainsi que la 

bonne nouvelle de don en leur faveur. 

A leur tour, aussi bien les malades que les 

responsables de la Caritas Diocésaine de 

Butare vous disent merci de tout cœur. 

 

                  A droite, madame Odette Musabyimana 

                         Les participants à la réunion 

                A gauche, en chemise blanche, l'Abbé Edmond,  

                            directeur de la Caritas de Butare 
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TANZANIE – Kigoma – Radio Kicora – Déo Baribwegure 

 

Hélène Ledent, moteur de l’Asbl Kicora en Belgique, nous a envoyé en décembre 2024 les 

dernières nouvelles de Kicora et de Deo Baribwegure : 

 

Kicora, écrit-elle, continue à 

fonctionner et ça va très bien. 

La photo ci-dessous de 

l’équipe au complet réunie dans 

le studio semble le montrer. 

Cette photo date d’octobre 

dernier.  Ils sont une quinzaine, 

c-à-d des journalistes, des 

enseignants, le technicien, les 

veilleurs, un manager qui 

coordonne les programmes et 

en vérifie la qualité. Déo qui 

est avec eux tous les jours par 

la voie numérique, assure aussi 

cette tâche à distance du mieux 

qu’il le peut. 

 

En septembre, nous avions signalé que pour la première fois, l’Etat tanzanien avait fait appel 

à Kicora pour diffuser différents messages officiels et avait même confié (pour la 1ère fois) 

une pub payante à diffuser, tout cela par l’intermédiaire du Gouverneur qui était venu parler 

au micro pendant une heure. 

 

Autre nouvelle importante : la radio Kicora est maintenant accessible à partir de l’Internet.   

Bien sûr tout est en kiswaheli.  Cela signifie que la radio peut être écoutée du monde entier 

par l’Internet et notamment de toute la Tanzanie.  Par les ondes, une partie seulement du pays 

pouvait capter Kicora, dans un rayon de plus ou moins 200km à partir de Kigoma.  

C’est une magnifique avancée ; les ondes restent toutefois très utiles car, dans les zones 

rurales (et il y en a beaucoup), l’électricité manque, internet aussi, la radio par les ondes reste 

dès lors indispensable également. 

 

Troisième bonne nouvelle : nous signalions en septembre que l’équipe de journalistes de 

Kicora souhaitait ouvrir une chaine YouTube pour y déposer des vidéos toujours en lien avec 

l’éducation au sens large, puisque c’est l’ADN de Kicora. Un budget de presque 5.000 € était 

nécessaire. Nous avons l’immense plaisir de vous annoncer que c’est fait et que ça fonctionne 

depuis ce mardi 3 décembre.  Pourquoi ? Comment ? Grâce à qui ?   

L’Asbl Opération-Secours nous a fait un don unique de 10.000 €, la moitié pour ce projet 

YouTube ; le reste permettra de couvrir d’un toit la maison sur le terrain du pylône pour 

qu’elle puisse accueillir des panneaux solaires. Ce travail est en attente.  
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La radio Kicora a pu acheter les deux caméras, le petit matériel qui va avec et surtout 

demander au TCRA une nouvelle licence puisque cette fois il s’agit de vidéos. 

La licence est arrivée ce mardi, le 3 décembre. Quelques semaines ont suffi, là où pour la 

radio, il avait fallu … 4 ans !  Evidemment, maintenant la radio Kicora est bien connue des 

autorités, ils la considèrent même comme un modèle ! 

 

Mille fois merci à Opération Secours qui a été si généreux envers la radio Kicora.   

Hélène Ledent rappelle qu’un nombre important de clics sur une vidéo peut rapporter de 

l’argent à ses auteurs. Cela pourrait générer quelques revenus à Kicora qui en a bien besoin 

pour fonctionner. 

 

Après ces bonnes nouvelles, passons au futur : il reste le chantier des panneaux solaires et 

batteries ; là, tout reste à faire : la société  Enersol est toujours prête à y contribuer pour 

25.000 €, mais il en reste à peu près autant à trouver pour venir à bout de ce chantier 

indispensable ; la fourniture de l’électricité à Kigoma n’est pas stable et l’électricité est très 

chère.   

 

Quant à Déo, il continue de soigner sa maladie au CHU de Gand ; les six mois de chimio sont 

terminés, l’évolution de la maladie est bonne et il est dans l’attente d’une transplantation de 

cellules souches, ce qui n’est pas une mince affaire. On ne sait pas quand elle pourra avoir 

lieu.   

 

De son côté, l’Asbl Kicora belge n’a pas chômé : une expo a été organisée à Bolland fin 

septembre, dans le cadre d’un parcours d’artistes et d’artisans proposé par la commune de 

Herve. Cela a rapporté 1.500€ pour Kicora.  

 

Les 16 et 17 novembre la chorale « Femmes, femmes, femmes et Cie » de Olne a donné deux 

concerts pour Kicora : plus une place à trouver, c’était complet. Elle offre 2.000 € à Kicora. 

Un merci chaleureux à toute la chorale. 

 

Nous n’avons qu’un seul mot à vous dire, conclut Hélène Ledent : merci et encore merci, 

notamment  à ceux qui soutiennent Kicora par des dons réguliers ou occasionnels via 

Opération Secours ou directement via notre Asbl. Vous êtes nombreux à nous soutenir. Merci 

de tenir bon : il nous faut absolument trouver les 25.000 € qui manquent pour installer des 

panneaux solaires et des batteries ; cela fera d’ailleurs économiser beaucoup d’argent en 

termes de consommation électrique. 

 

Le dossier complet est sur le site https://kicora.org/qui-sommes-nous/  

 

https://kicora.org/qui-sommes-nous/
https://kicora.org/qui-sommes-nous/
https://kicora.org/qui-sommes-nous/
https://kicora.org/qui-sommes-nous/
https://kicora.org/qui-sommes-nous/
https://kicora.org/qui-sommes-nous/
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ASIE 

 

 

INDE – Bégur  (Bangalore)– Prashant children Ananya   

 

Anne-Marie et André De Vooght, qui avaient l’intention de se rendre en Inde début 2025, ont 

dû reporter leur voyage au 

mois de janvier 2026, ce qui 

est loin de les démotiver. Ils 

nous écrivent ceci :  

 

« Nous nous mobilisons 

toujours pour le paiement des 

études,  en anglais des 

étudiants orphelins. Le 

benjamin  a  7 ans et l’ainé, 

15 ans. Nous finançons 

également les repas de midi 

pour 14 enfants. Nous devons 

récolter environ 15.000 

euros par an pour ce projet. 

Pour cela, nous avons  

organisé une vente de 

confitures et de bougies 

durant novembre et des 

repas, en take away, ces 14, 15 et 16 février.  Nous arrivons à 400 repas. De nombreux 

bénévoles nous soutiennent pour ce travail. 

 

En Inde, les enfants suivent bien les cours et ont de bons résultats.  Cela nous motive d’autant 

plus.  Nous avons des contacts réguliers avec la sœur supérieure de l’école St Anthony de Begur 

ainsi qu’avec Prashant, le directeur de l’orphelinat. Nous faisons également  appel aux dons 

mensuels, 

"parrainages" 

qui seraient très 

bienvenus. Nous 

avançons en âge 

et les 

parrainages 

nous 

permettraient de 

pouvoir durer 

dans le temps, 

car nous 

souhaitons 

soutenir les 

enfants jusqu’à 

ce qu’ils aient un bon métier. Nous profitons de cette parution pour remercier toutes les 

personnes, connues mais aussi inconnues qui  parrainent les enfants. Merci pour les dons. 

Merci aux bénévoles et à "Opération Secours " pour leur soutien. » 

 

 

          Anne-Marie et André De VOOGHT au milieu de leurs petits protégés 

                                 Qui de nos lecteurs va parrainer un de ces enfants ? 
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 COUPS DE POUCE 

 

 

Au cours de l’année 2024, avec votre aide, Opération Secours a transféré à ses correspondants 

dans le Tiers monde, la somme de 94.727,50 €, ainsi répartis : 

 

16.640,00 € pour le projet ANANYA (orphelinat de Begur, en Inde) via les époux de 

Vooght 

16.343,00 € à Los Pequeños Pasos (enfants handicapés à Santa Lucia – Argentine) via 

Nicole Delgleize 

15.450,00 € à la Radio Kigora, en Tanzanie, via Déo Baribwegure  

11.482,00 € aux Dominicaines Missionnaires d’Afrique, via Soeur M.Cl. Mélot ; 

  6.009,58 € pour travaux à l’école de Bozo, au Burkina Faso, via P. Thomas d’Aquin Somé 

  5.072,00 € à la Fraternité UJAMAA (encadrement de jeunes), via le père Pravin Ertz. 

  5.021,78 € aux Dominicaines Missionnaires d’Afrique pour les Foyers sociaux de Kigali, 

Mbata, Gihara 

  4.035,00 € Action « Enfants de Kigali », au Rwanda, via Elisabeth Jasienski 

  3.509,68 € au Fonds diabète, à Butare, via le Docteur François Ngabonziza 

  3.009,68 € à la Ferme pédagogique St Antoine, dirigée par John Rakotoarison 

  3.009,68 € Formations  et secours aux jeunes réfugiés, via Cesare Bullo, à Addis Abeba, 

en Ethiopie 

  2.300,00 € pour Aprohade (aide et formation aux femmes pauvres) au Rwanda, via 

Elisabeth Jasienski 

  1.500,00 € Centre de formation à Gadji, au Cameroun, via les Sœurs ICM 

  1.125,00 € Aide scolaire à des familles au Rwanda, via Monique Halleux 

     220,00 € Solde de l’aide médicale (opération chirurgicale du petit Christian) 

 

Au cours des deux premiers mois de 2025, Opération Secours a transféré 5.009,68 € aux 

Foyers sociaux des Dominicaines Missionnaires d’Afrique (DMA)  

 

 

Aux donatrices et donateurs, nous adressons, au nom des bénéficiaires,  nos vifs 

remerciements. 

Grâce à vos dons, nous voudrions continuer à réaliser des projets dans les domaines de la santé 

et de l’éducation et ainsi apporter un avenir meilleur à de nombreux jeunes de pays en voie de 

développement.  

 

 

Fin février, nous avons : 

- Adressé les attestations fiscales aux donatrices et donateurs. Vérifiez bien que vous les 

avez reçues ; 

- Écrit au Ministre fédéral des Finances en vue du renouvellement de l’agrément 

d’Opération Secours pour les années 2026 et suivantes. Nous attendons le passage du 

délégué du Ministre qui vérifiera notre comptabilité et les dons transférés. Étape 

préalable à l’avis du Ministre fédéral de la Coopération au Développement et de 

l’accord du Ministre des Finances. 
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Réduction de l'aide belge au développement 

Le CNCD-11.11.11 rappelle à la Belgique que consacrer 0,7% de ses revenus à l’aide au 

développement est loin d'être un objectif budgétairement inatteignable. Au contraire, l'aide ou 

développement est un placement préventif qui rapporte : chaque euro qui y est investi diminue 

fortement les sommes à consacrer à la lutte contre les crises qui découlent du mauvais 

développement, entre autres les migrations économiques. Pour ces dernières, il n’existe pas 

encore d’instruments internationaux pour les gérer. 

 

 

 

ATTESTATION FISCALE - RAPPEL  
Pour les dons totalisant au moins 40 € au cours de l’année civile, les attestations sont délivrées en 

février de l’année suivante. Est accordée une réduction forfaitaire d’impôt de 45% sur ce total.  

Sur votre versement, précisez le projet que vous désirez soutenir ainsi que votre adresse officielle 

sans oublier votre numéro national.  Les dames mentionneront leur nom et prénom de jeune fille, si 

le don est effectué via le n° de compte de leur époux, ainsi que leur adresse complète. Pour les dons de 

société, indiquez le numéro d’entreprise.  

A l’occasion d’un événement heureux (mariage, naissance, jubilé…), demandez à vos amis et 

connaissances de témoigner leur sympathie par un don au compte d’Opération-Secours :  

IBAN : BE61 0689 5213 1617 – BIC : GKCCBEBB 

Signalez à notre Trésorier Marc BRUYERE, rue du Calvaire, 99 – 4000 Liège ou par mail à 

operation-secours@outlook.com les modifications à apporter sur votre fiche de donateur(trice). 

MERCI  

 

 

 

RGPD  (Règlement général pour la protection des données) 

 

 Suivant le nouveau règlement concernant l’utilisation de données personnelles (nom, adresse postale 

et mail, etc.) et afin de ne pas vous être désagréable,  

si vous ne souhaitez plus recevoir ce bulletin ou par mail, notre newsletter, merci de nous le signaler 

soit par courrier ou par mail à operation-secours@outlook.com 

 

 

Visitez notre site WEB http://www.operation-secours.be   

En communiquant votre adresse e-mail à emmanuel.caprasse@skynet.be   

nos Newsletters vous seront transmises via Internet. 

 
Opération Secours Asbl : n° entreprise : 0410.445.107 

Compte IBAN : BE61 0689 5213 1617 – BIC : GKCCBEBB 

Siège Social : rue du Laveu, 90, 4000 Liège – Trésorerie : Rue du Calvaire, 99, 4000 Liège 

Rédaction : Jacques Delanaye, Paul-Henri Simon, Emmanuel Caprasse, Marc Bruyère 
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